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RE

IARDINS FRUITIERS
ET . EOTAGERS .

C HAPITRE PRE MIE R .
Touchant let ſoins qu ' il . ſaut auoir , pour eplacher les finits , quand il

en a trop .

IgOuuMR Fintention de nôtre culture n' eſt pas ſeulement d ' avoir
deaucoup de fruits , mais qu' elle eſt particulierement de les avoir

beaux & gros , parce que nous eſperons , que ſans doute ils en ſe -

1
2 ront meilleurs , la bontẽ ne manquant guere d' y être , quand la

dbaauté & la groſſeur 8y rencontrent , & comme nyla taille ny Pe -
bourgeonnement , nyſe paliſſage , ny les labours , ny les amande -

mens ne ſont pas tolijours ſuffiſans , pour nous donner cette beauté , & cette
groſſeut ; il senſuit done , quꝰil ya quelquꝰ autre choſe à j faire , & Ceſt de quoy jeveux ici parler .

II eſt vray que , ſi on ſe trouve ſans geléc , rour· vents dans les temps 82 les
4



108 DES‚R/PNS
les Arbres fleuriſſent , &

Aue le
les fruits noüent , c' eſt à dire dans les mois de Mars ,

AVril , & May , il elt dis ns endroits de cha⸗
que Arbre ily reſte trop de ʒ car p emierement

en fruits à Pepin ſoit ſores ue bouton fait

127, qu 23l urn
nde ce rt

„ Pour pouvoir Etre fo
85 38 Pommes il eſt conſtant que chas

commanément beaucoup defleurs , & par conſequent peut ay oir beaucoup de

frülits , lire juſ J05405 ebt ;
b it , neuf , & ddix, &c. Et en ſecond lieu

POur
Jes fl que bouton ,

à
la reſe tve des Güignes ,

Ceriſes , G1 te veritablement quun fruit (car en effet
un bouton de Pecher ne Rait quꝰune Pèche &un bouton de Prunier ne fait qu ' une
Prune &c . ) Cependant comme chacde btanche àfruit y eſt d' ordinaire chargee
de grand nombre de boutons , &tous fort près les uns des autres , ils enſuit que ſur
chacune de ces brat chesil y peut par ce mojen reſter un nombre exceſlif de truits
& partant on y peut faire le meme raiſonnement que ſur les boutons de fruits à pe⸗

Riir
qui eſt , que comme en ccuαε⁊αν plus il noiie fruits ſut un mẽEme bouton , &

plus petite el*1la portion , qui au ſortit de la queuẽ dde ce boutõn ſe diſtribuẽ à Chia⸗
cun de ces fruits : ſi bien que , 5' il y en avοt moins , conumment la portionde
chacun de ceux , qui aurOient reſté , ſeroit plusgrande . & par conſequent Les fruits

Etant mieus1 nourris ils en ſeroient plus gros , & d' Ordinaire meilleurs .
Toùt de meme plus il y a de fruits ſur une btalſche de fruits a noyau , Péchers ,

Pruniers , Abricotiers , &c . & Plus petite eſt la Portionde nourriture , qui ſe di -
ſttibuè à chaque Peche & à chaque Abricot de telles branches ; ſi bien que ſi ſur

chacune ily en avoit eu moins, Shaque fruit en aurditetẽ aſſurẽment mieux nour-
ri , & par conſẽ quent auroit Etẽ plus gros ,

93
meilleut : car en veritè il

neſt guere poſſible d' avoir en 1 meme tempsla a groſſeur , é , & la bontéẽ ,
quand l ' abond ance ſe trouve grande ; ſoit fur unſeul, me bouton , ſoit
ſur une ſeule & mème branch 10.

IIsꝰenſuit de là , q
( comme il en eſt en
re pPrendre p lus de ſoin ts à chaque Arbf̃e

chaque A7＋ & à chagde br.aniche
17417

à proportion 0 ce quꝭil peut ju -
ger , que l ' Arbre , ou plütöt la branche en pourront nourrir pour les fairè

premiere entre de ia rancbede lon
on pas

ſelon la multi ruits qu ' elle porte ,
8 lle peutavoir ; ilseuſuit , que les fruits 580—chacune ne profitent
que de ceequivient àl ranche où ils ſont ; ſans profiter en rien de ce qui ſe fait
dans les

Dranckies voiſines, chacune ayant ſes fonctioons , K ſ⸗ſes ouv rages ſeparés;
& cela eſt ſi vray , qu aſlez ſouvent un Arbre n ayant qu ' un fruit ou deux , ou
entin un fort petit nombre , ne les a pas pour celaplus beaux , que 8il en avoit beau -

C0 Dpl Us. .
Ii s ' enſuit pareillement , que l ' augmentation de ſeve , ou de nourriture , qui

eut arriver 25
chaque fruit en particulier, ne luy vientproprement que du retran-1

hement, ; qu' onfait du trop gtand nombre de fruits , qui ẽtoĩent ſur le mẽme bou -

on , ou ſur . ſur laquelleil ſe trouve ; comme ſi en effet chaque
douton & chaque branche de fruits en particuliet faiſoient des familles patticulio-
res , qui ont chacune leur rev enu

à part , & chacune leur domeſtique à nourrir ; de
naniere que , comme hune n ' en eſt pas mieux dans ſes affaires , quoy quel ' autre

Oit dans l ' Oopulence, ; auſſi les enfans de chacune ſont⸗- ils mieux nourris , quand la
meme nourriture , qui par exemple auroit pũ etre partagee àdix , ne ſettouve par⸗
tagee quꝰà deux , outrois .

1 elddonc certain , qu' il faut laiſſer peu de fruits ſur chaque bouton , &ſur cha -
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ETPOTAGERS . V. Partis - 109
que branche , fſi on veut qu' ils ſoient tous , & plus gros , & plus beaux ; & com -
me en taillant chaque Arbre je luy laiſſe autant , ou mème un peuplus de bons
boutons , & de bonues branches à fluit , qu' il ne paroit capable den pouꝰoit nour -
rir , ſcachant les hazards qui ſont à ctaindre , devant que les fruits ſoient en ſeure -
tẽ ; auſſi voulant que tous les fruits de chacun ſoient à peu pres d ' une Egale beauté ,
je ne manque pas , aprés que les Fruits ſont noüẽs , de faire une reveũe exacte dè
tout ce qu' il y en a ſur chaque bouton , &ſur chaque branche pour n' en laiſſer à
chaqu' endtoit que la quantité honnète , qui peut apparemment otre graſſement
nourrie .

Ileſt pareillement certain , quaſſes ſouvent la nature , ce ſembie, prend elle -

mẽme le ſoin de ſe purger , oui de ſe decharger de ce quꝰelſe a de trop tout au moius

arrive· t·il quelquefois au Printemps de cesgelẽes , & de ees toux·vents dont nous
avons parlè , & meſine aſſeꝝ ſouvent ilen artive juſques dans les tiois deJuillet &
dAouſt ; ces ſortes de roux : vents ſont pour L' ordinairè de terribles abateurs de
fruits ; ils en font tomber beaucoup , trop mein quefois , & cela ſans diſere -
tion , ny meſure , ſoit à legard de tout lArbre , ſoit “ Pegard de chaque branche ,
ſi bien que dans telles annẽes la diſete des fruits eſt aſſe⁊ grande K& ſouvent exceſſi -
ve : mais cependant quelque malheur qu' il ſoit arrive, il ne faut pas manquer de
faire la reveuẽ de ce qui eſt reſts , pour en õter meme encore de quelques endroits ,
ſi la prudence y en trouvè trop .

Quelquefois auſſi ces temps facheux ne ſutviennent point ſi bien que la plus
grande partie des fruits , qui ont noũie , reſte ſur les Arbres . & ainſi au milieu d ' une
grande abondance pour le nombtre , on ſe peiit dire effectivement pauvre pour la
beauté , & la bonté , parce qu on n' a rien qui ſoit aſſeꝛ beau ; pour faire Phonneur
de la culture .

En tel cas j ' eſtime qu ' il eſt tres-·A-· propos de ſoulager la nature d ' une bonne
partie de ſon fardeau , & voicy les Egards , que je recommande d' y avOir .

Premierement il faut attendre , que les fruits ſoient aſſez gros , & bien formes ,
tant pour õter ce quꝰil y en a de trop , que particuliereinent pαν ] cr les plus
beaux , & les mieux faits ; car dans je grand nomnbre ily en a des uns , & des autres ,
& pour cet effet il faut d ' ordinaite attendre à la fin de May , & au commencemelit
de Juin ; c' eſt pour lors que les Fruits ſont aſſez gros pour en faciliter le chois .

Iny a que ſur le fait des Abricots , qu' il faut commencer à eplucher plütòt
quaux autres fruits : aufſi - bien à cet Egard a : t·on un avantage , qui ne ſe trouve
point aux autres Arbres , cat on fait un fort bon uſage des petits Abricots verds , &
on ne le ſcauroit faire des autres petits fruits verds , tout au moins nꝰen a - t·on pas
encore trouvè l ' induſtrie , cequi peut - etreè ſeroit aſſeꝛ à ſouhaiter .

En ſecond lieu il faut prevoir de laiſſer à chaque Fruit autant de place à peu pres ,
qu' il peut en avoir beſoin , pour loger la groſſeur , qu ' on ſcait luy devoir venir ,
quand il approchera de maturitè , & cela particulierement pour ces ſortes de princi-
paux Fruits à noyau , qui ont la queuẽ fort oourte , ſcavoit les Peches , Jes Pavies ,
les Abricots , &c . autrement ils ſe nuiſent en groſſiſſaut , & aſſeꝝ ſouvent ceux qui
ſont Egalement gros , ſe detruiſent tous deux , ou au moins le plus fortlemporte ,
ceſt à dire ſe plus gros chaſſe le plus petit , & ainf Ia nourriture qui eſt allẽe à ces
malheureux pendant deux , ou trois mois , eſt inutilement perduẽ ; au lieu qu ' on
autoit pd la mettte à profit , ſi de bonne heute on àvoitpris ſoin d' enoter quel-
qu ' un , & toũjours les plus mal placeꝝ ; car par ce moyen on auroit fait aller à ceux
qui ſetoient conſerveꝝ , la nourriture de leurs voiſins .

IIs' enſuit de - là , qu' il ne faut jamais laiſſer tout aupres lun de Vautre beaucoup
de ces ſortes de Eruits , qui cependant ſe trouvent dordinaire , en naiſſant pluſieurs
de compagnie , témoins les Abricots , ou tout au moins deux à deux , témoin les
Péches : car communément ſur les Pechers les boutons à fleut ne s' y forment

que
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que deux à deux , chacun de ces deux etant fort prẽs l ' un de lᷣautre ſans autre ſepa -
ration que d ' un ꝑetit œil à hois , qui eſt un petit commencement de branche , qui
ſe met entre les deux , & qui ſouvent ne pouſſe que quelques feuilles , & point de
bois ; que s il pouſſe vigoureuſement , &qu' il faſſe une aſſez belle branche , pour
lors il n' eſt gueres neceſſaire d ' õter un de ces Fruits , qui des deux cõtet tiennent
compagnie à cette branche , ils ſeront aſſez &carteꝛ Pun de l ' autre par leur ſituation
naturelle , &ſans doute ils ſeront tous deux beaux , pourveu que rien ne les gé-
ne d' ailleurs dans le temps qu' ils groſſiront ; à quoy , comme j ' ay dit , il faut ſoi -
gneuſement prendre garde ; mais ſi le jet nꝰeſt que foible , & menu , cela ne doit
point einpecher doter une des deux Pèches , & mème comme telles ſortes de petits
jets ſont d ' ordinaire aouſtez dẽs le mois de Juin ,il eſt tres à propos de les rogner
dẽs ce temps :là à un &il prés , afin de fauver toujours la nourriture , qui y ſeroit
inutilement venuẽ ; auffi - bien n' eſt·ce communẽment que de tels jets , qui font la
confuſion ; c' eſt aſſer de laiſſer à chacun une feuille , ou deux , pour defendre la
Tèche voiſine de lardeur du Soleil , & cela pendant tout le temps de la tendre jeu -
neſſe de cette Pẽche , Pombre luy ẽtant pour lors tellement neceſſaire, qu' elle en
Pourroit porir , ſi elle ẽtoit trop decouverte , devant qu ' elle ait ſa groſſeur .

Les Poires d Automne , & d' Hyver , & ſur tout celles qui ſont recommanda -
bles par leur groſſeur , par exemple les Beurré , les Bon- chrétien , les Virgoulé ,
&c . ont aufſi beſdin de cet ẽpluchement de Fruits ; autrement ſi ſur les bouquets
oũ elles ſont , on en laiſſe une trop grande quantité , on nꝰen aura gueres jamais de
fort belles ; Ceſt aſſer d' y en laiſſer une , ou tout au plus deux , &encore faut -il
quꝰelles paroiſſent aſſez groſſes , eu egard à la ſaiſon , & que toutes deux ſoient d ' u-
ne ẽgale groſſcur , car ſi Pune des deux eſt plus petite , elle demeurera toljours petite
& par conſequent vilaine , ſi bien que , non ſeulement elle n ' a jamais merit d ' e -
tre conſervẽe , puiſqu ' elle nꝰa pũ parvenir à la groſſeur , qu ' eile devroit avoir ,
mais mème elle a fait tort à ſa voiſine , qui en ſeroit devenuẽ beaucoup plus bel -
le ſi , pour ainſi dire , elle ẽtoit reſtée la fille unique de ce bouton .

Pour ce qui eſt des Poires d' Eſté , par exemple petit Muſcat , Robine , Caſſo -
lette , Rouſſelet , &c . il n' eſt pas tant neceſſaire de les Eplucher , il ne les faut trai -
ter que comme les Prunes , & les Ceriſes ; ce ſont Fruits , dont la groſſeur eſt me -
diocre , & afſer reglẽe , & qui communẽment ſont bons , de quelſque taille qu' ils
oient , pourveu qu' ilsſoientaſſeʒ⁊meurs , & point verreux.

En troiſiẽme licu il faut ſcavoir que , quand les branches des Péchers , ſur leſ -
quelles en taillant on a laiſſẽ autaut de fleurs , qu ' on l ' a trouyẽ à propos , ce qui ,
comme nous avons dit , va toiljours à quelque ſorte d ' exce , quand ces branches ,
dis . je , ne paroiſſent pas au mois de May recevoir un notable ſecours de ſeve nou -
velle , en ſorte qu ' on ne les voitpoint groſſir , ny ſortir de belles branches à leurs
extrẽmitez ; pour Iors , commè j ' ay dit plus amplement dans le Traité de lataille ,
non ſeulement on doit ĩeur õter unè grande pattie des Fruits qui y ont noii , pour
ny en laiſſer qu ' un tres - petit nombre , mais mẽme on doit extrẽmement racourir la
branche , & cela juſques ſur bᷣendroit , d ' où lon voit ſortit leplus beau jet ; car aſ -
ſeurẽment ou les Fruits tomberoient preſque tous avant que de meurir , ou au
moins ils demeureroient tous petits , & pat conſequent mauvais Eẽtant certain que
Particulierement en Etuits à noyau , Sils n' approchent de la groſſeur , qui con -
vient à leur eſpece , ils n' approchent point auffi de la bonté , qu' ils doivent avoir ,
es Péches demeurent velues , & vertes , & leur noyau ne quite point net : elles

ont de aigreur , & de łamertume , la chair en eſt rude , & groſſiere , & ſouvent
päteuſe , le noyau en eſt beaucoup pius gros qu il ne devroit , toutes marques infail·
libles de mèchantes Péches .

En quatrieme licu les Poires , qui ſont reſtèes en trop grand nombre , ſont ſuje -
tes non ſeulement àsempècker de groſſir , mais auſſi à ie pourrir les unes & les au -

tres ,



ET POTAGERS . V FPartit 111
tres , Lair , & les vents n ' ayant pas le paſſage libre tout autour d' elles ; un tel in -
convenient avertit aſſes , qu' il en faut òter une partie , pour laiſſer les autres plusẽcartẽes , c' eſtà dire plus en liberté , & plus à leur aiſe .

Ungrand avertiſſement , qui me paroĩt icy neceſſaire , Ceſt , que ſur tout pour
Ies Poires de Bon - chrètien dEIver il faut dans les moĩs d- Avril , & de May , quiſont les temps quꝰelles commencent à paroitre nouẽcs , & formècs , il faut „dis - je ,
pour lors ètre grandement ſoigneux de faire la guerre à de petites chenilles noires
dont il en eſt beaucoup en cette ſaiſon - là , afin d ' en faire perir tout autant qu ' il eſt
poſſible , ou autrement elles entament lẽcorce de ces Poites , & c' eſt cc qui d ' or -
dinaire en fait un ſi grand nombre de cornuẽs , &de raboteufes .

—

Hν⁰ PEFRNE FPI .

Pour apprendre à deconerin , quand il faut , certains Frdits

Jui en ont heſcin .

LI Fruits ẽtant ainſi ẽplucheꝝ ſur chaque Arbre , ils groſiſſent petit à petit ſous
la feuille , les uns plus , les autres moins , chacun felon ſon eſpece , & les uns

plütot , Ies autres plus tard , chacun ſelon le temps que la nature 4 deſtiné pour
Ieur maturitẽé ; mais comme le coloris rouge , ou incarnat eſt neceſſaire à de cer -
tains Fruits , leſquels ou peuvent en avoir , Sils nen ſont pas empècheꝝ , ou peu -
vent n ' en avoir pas , Sils le ſont (car il y en a qui abſoluinent neii ſcauroient avoir
quelque choſe quon y puiſſe faire , par exemple les Peches blanches , les Verte -
longue , les Sucré - verd , les Figues blanches , &c , il yen a aufſi , qui , quelques
cacheꝛ qu' ils ſoient , ſe chargent toũjours du coloris de leur eſpece , par exemple
les Ccriſes , les Framboiſes , les Fraiſes , &c . )

Comme , dis : je , le coloris à de certains Fruits eſt une condition grandement
importante , pour faire davantage valoir leur merite , & qu' ils ne peuvent avoir ce
coloris en meuriſſant , à moins que les rayons du Soleil ne donnent immediatement
ſur eux , il eſt à propos en de certains teinps de leur oter quelques feuilles , qui les
tiennent trop cacheʒ , & par conſequent leur nuiſent à Fegard de ce coloris ; ils nui -
ſent mẽme à Fegard de la maturitẽ plus , ou moius avancèe de ces ſortes de Fruits 3
etant certain , que generalement parlant un fruit fort cachẽ de feuilles ne meurit

Pas tout-à-fait ſi tõt que celuy , qui eſt plus expoſẽ , & que meme conſtamment il
Na pas tant de bontẽ .

Mais il faut en uſer icy avec beaucoup de prudence , & de diſcretion , & ne deé-

couvrir les Fruits que quand à peu pres ils ont leur groſſcur , & qu' ils commencent
à perdre du grand fond de verd , quꝰils ont eujuſques - là ; les Fruits groſſiſſent aflez
depuis le moment qu' ils ſont noũiẽs juſquꝰenviron la my - Juin , & enſuite , comme
diſent les Jardiniers , ils ſont pendant un aſſez long - temps dans une eſpece de le -
thargie ſans groſſir au moins viſiblement ; car je ne doute point qu' ils ne groſſiſſent
un peu , & que ſur tout il nꝰentre de la matiere au dedans du corps du Eruit , puiſque
les racines en preparent inceſſamment , & qu elles Lenvoient auffi - tõt ; cette ma -
tiere à la eritẽ demeure preſſee au deſſous de lecorce , & voilà pourquoy dans ces
ternps .là les Fruits ſont ſi durs ; mais enfin le temps rẽglé de leur maturité appro -
chant , cette mẽme matiere toute condenſẽe qu elle eſt vient à ſe rarefier , & àSẽ -
tendre en peude jours , & c' eſt ce qui fait , que les Fruits commencent auſſi à deve -
nir pour lors & plus tendres & plus gros , & que par conſequent ils approchent de
leur maturité . Or
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